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* Près de 60% des souscripteurs aux services de mobile money sont inactifs (à 90 jours ) : « Situation des services financiers via la t®l®phonie mobile dans lõUEMOA ¨ fin septembre 2015 », BCEAO

Approche de lõ£tude

Constat
Bien que le march® de la finance digitale soit en pleine croissance en C¹te dõIvoire, le 

taux dõactivit® des souscripteurs reste faible*

Hypothèse
Les clients nõutilisent pas les services financiers digitaux parce que lõoffre actuelle ne 

correspond pas à leurs pratiques de gestion financière et leurs besoins

Lõ®tudeporte sur lõunedes causes identifiées du faible taux dõactivit®des utilisateurs des services
financiers digitaux . Spécifiquement, elle propose de :

Comprendre les pratiques et outils 

de gestion financière de la 

population ivoirienne

Proposer des concepts de produits 

et services complémentaires aux 

stratégies financières existantes 

Mettre à disposition des acteurs de 

lõ®cosyst¯mede la finance digitale 

un processus pour la conception de 

produits orientés par le marché 
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M®thodologie de lõ£tude

* Certains participants cumulent plusieurs types dõactivit®s ®conomiques.

** Les entretiens à visée exploratoire ont duré entre 1h30 et 2h par participant. 

Profil des participants
Utilisateurs et non -utilisateurs des services financiers 

digitaux dans le marché de masse

Age
Jeune (moins de 35 ans) -10, Adulte

(plus de 35 ans) -7

Genre Femme -7, Homme -10

Niveau dõ®ducationIllettré - 4, Primaire -3, Secondaire -3, Supérieur -7

Bancarisation
A un compte bancaire -6, Nõa pas de compte 

bancaire -11

Type dõactivit® 

économique *

Etudiant -3, Salarié-5, Entrepreneur -6, Travailleur du 

secteur informel -6, Agriculteurs -2

Et :

17 entretiens 

individuels en 
profondeur**

5 entretiens 

dôagents

5 enquêtes 

mystères
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Cette étude propose 

aux acteurs de 

lõ®cosyst¯me digital 

de sõinterroger

sur les implications

des enseignements

du marché sur leur offre 

de produits et services

Enseignements Clés

Lõenvironnement social conditionne les attitudes et pratiques des 

Ivoiriens vis-à -vis de lõargent et repr®sente souvent le seul horizon 

financier pour les personnes sous ou non -bancarisés

En dépit du recours intensif aux instruments financiers informels, les 

Ivoiriens souhaitent plus dõautonomie et de confidentialit® dans leur 

gestion financière car ils considèrent le réseau social comme intrusif

Lõ®pargneest une pratique socialement valorisée et vecteur 

dõautonomisation alors que le cr®dit est per­u comme une pratique 

financière risquée à laquelle les Ivoiriens essaient de ne pas recourir

Le prix et lõaccessibilit® aux services financiers ne constituent pas les 

facteurs déterminants des préférences, choix et usages des 

instruments financiers

Lõapp®tence aux services de mobile money est forte mais le 

potentiel dõint®gration des populations vuln®rables dans 

lõ®cosyst¯me digital sous exploit®
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Résultats détaillés de la 

recherche

Nature Sociale de lõArgent1

Arbitrage entre les Instruments 

Financiers
2

Utilisateurs et Usages du Mobile 

Money dans la Gestion Financière
3
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1. Nature Sociale de lõArgent
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Jaurès, Développeur 
Jaurès travaille pour une petite
entreprise informatique . Il aspire
à créer sa propre structure
lorsquõilaura un capital
suffisant . Chaque mois, il alloue
une partie de son salaire sur un
compte dõ®pargnepour
réaliser ce projet .

Pour atteindre leurs aspirations personnelles, les Ivoiriens catégorisent leurs sources de revenus et 
instruments financiers: à chaque objectif correspond une source de financement et un outil 

financier. 

OBJECTIFS FINANCIERS
Les personnes se fixent des objectifs financiers mais ne les 
quantifient ou planifient pas systématiquement . Ce sont 
des aspirations qui les aident à établir des stratégies 
dõallocation de ressources

Pratiques de Gestion Financière

INSTRUMENTS FINANCIERS
Les personnes assignent leurs sources de revenus et
instruments financiers aux diverses catégories dõobjectifs.
La catégorisation aide à budgéter et à maintenir une
discipline dõ®pargne

RESSOURCES
Les personnes cherchent constamment à compléter leurs
sources de revenus en saisissant des opportunités
économiques ou en cherchant lõaidede leur
environnement proche

Ses autres objectifs regroupent les dépenses du
quotidien, les imprévus et urgences provenant de
son cercle familial . Lõesp¯ceest lõinstrument
financier privilégié pour honorer les objectifs de
court terme, alors que son compte bancaire est un
instrument associé aux objectifs de long terme .

Jaurès effectue des activités freelance en plus de
son emploi pour compléter ses revenus et faire face
aux imprévus .
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Le réseau social (famille proche et éloignée, amis) conditionne les pratiques et attitudes de gestion 
financi¯re en C¹te dõIvoire

Réseau Social dans la Gestion Financière

ÁLe réseau social est une source de revenus (sous forme de dons

ou avances aux conditions flexibles) pour subvenir aux besoins

quotidiens ou urgences, financer un investissement

ÁLa capacité à obtenir lõappuide son entourage dépend de sa

réputation sociale, le jugement que porte la communauté sur

soi

ÁLe téléphone mobile est le canal privilégié pour négocier cet
appui . Il sõagitdõuneactivité récurrente et coûteuse pour les

personnes vulnérables (ratio crédit téléphonique/revenus )

ÁLe réseau social est une source prioritaire de dépenses intégrée

dans lõallocationdes ressources

ÁCes dépenses sont prioritaires car : le devoir de solidarité est

une norme culturelle forte, et ces donations assurent de

recevoir en retour un appui financier (construction du capital

social )

Les imprévus
sont le deuxième nom

de lõAfrique



10 10

Alban, Cultivateur
Compte sur lõaidede ses
proches et amis en ville pour
subvenir à ses besoins courants .
Il appelle un réseau de
connaissances jusquõ¨identifier
une personne qui accepte de
lõappuyer.

Bien que le réseau social fasse partie intégrante des pratiques de gestion financière, la 
dépendance à la communauté peut être vécue comme une expérience humiliante

D®sir dõAutonomie Financi¯re

Sõilavait les moyens, Alban préférerait gérer ses
finances de manière anonyme et privée .

RÉUSSITE SOCIALE

Elle permet de concevoir des objectifs dõavenir 

souvent associés à une position sociale valorisante ð

achat dõun terrain, d®marrage dõune activit® 

entrepreneuriale, projet éducatif

CRÉDIBILITÉ

Une personne autonome est jugée comme 

responsable et de confiance. Lõautonomie permet 

par ailleurs dõ®chapper aux tensions sociales en cas 

dõaccords non honor®s (ex. avance non 

remboursée) ðdénigrement de la communauté

LõAUTONOMIE FINANCIĉRE  EST SYNONYME DE:

Demander ¨ la famille, ­a mõ®puise, ­a diminue 
ma personne, ça fait que je perds ma dignité. 

ôAu moins à la banque, je nõai pas ôaffaireõ à 
quelquõun que je connais. Je peux préserver mon 

honneurõ ðMadeleine, Enseignante



11 11

Désir de Confidentialité

Il existe une tension entre lõusage priv® de lõargent et les contributions sociales, ces derni¯res 
pouvant être perçues comme un frein à la réussite personnelle

Exemples de
Mécanismes de
Confidentialité 

ôJe me déplace la nuit 
quand personne me 

voit chercher dans un 
coin, ici au village.õ

ôD¯s que je mõen 
vais chercher mon 

salaire, je passe 
dõabord d®poser un 
peu à la banque. Ça 
cõest pour mes petits 
plaisirs et mon projet. 

Personne ne peut y 
toucher. õ

ôJe dépose sur 
mon compte 

mobile money, je 
fais confiance à 
lõagent du village, 
il est discret.õ

ôJõattends dõ°tre 
seule à la maison 

pour regarder 
combien jõai.õ

Á Les requêtes financières du réseau 

social, désignées comme les 

imprévus, mettent à défi toute 

aspiration de planification financière

et rendent lõatteinte des aspirations

de vie de long terme incertaine .

Á Par conséquent, les utilisateurs 

mettent en place des mécanismes

de confidentialité afin de placer

lõargenthors dõatteinte du r®seau 

social et ainsi limiter la pression de 

solidarité.
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Katié , Étudiant en 

informatique  
Évite de demander lõappuide
sa famille, il ne souhaite pas
être jugé sur sa gestion de
lõargent. Il compte sur ses amis:
« ils comprennent ma situation
et demain cõestmoi qui vais les
aider ».

Les utilisateurs démontrent une forte aversion au risque. Le crédit est une pratique financière 
découragée même si couramment utilisée pour répondre aux besoins courants, urgences ou 

opportunit®s dõinvestissement

Attitude vis -à-vis du Crédit

Le crédit est un accord qui repose sur les principes 
de réciprocité, égalité et empathie : 

Á Réciprocité : Le crédit est un échange 
équivalent. 

Á Égalité : Les deux parties font partie de la même 
communaut® dõ®tudiants, dõentrepreneurs.

Á Empathie : Lõaccord ne fait lõobjet dõaucun 
jugement de valeur et peut être flexible.  

Á Le crédit est pris essentiellement aupr¯s de lõentourage 
sous forme dõavances. Ces avances ne sont pas 

perçues comme un emprunt mais un service rendu

ÁIl sõagit dõun accord informel aux conditions flexibles. 
Lõint®r°t et lõ®ch®ance de remboursement ne sont pas 
fix®s. Cõest ¨ la discr®tion du d®biteur de r®mun®rer le 
créancier (en argent ou en nature)

Á Les prêts bancaires sont utilisés uniquement pour les 
gros investissements de long terme et sont un privilège 
réservés aux salariés

Á Les prêts usuriers sont pris en dernier recours lorsque les 
sources de prêts au sein du réseau social sont épuisées

Á La peur du crédit relève de la pression des échéances 
de remboursement et des conditions de recouvrement 
(associ®es ¨ une forme dõharc¯lement)
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Lõapp®tence ¨ lõ®pargne est tr¯s forte quelque soit le niveau de revenus. Lõirr®gularit® et 
lõincertitude liées aux sources de revenus encouragent les Ivoiriens à constituer un filet de sécurité

Attitude vis -à-vis de lõ£pargne

Á Pratique socialement valorisée : lõ®pargne refl¯te la 

responsabilité et la crédibilité par rapport au réseau social

Á Lõ®pargne est per­u comme un prérequis à la réalisation 

des aspirations de vie, contrairement au crédit 

davantage associé à un instrument de dernier recours

Á Instrument dõautonomisation, notamment pour les 

femmes souvent dépendants financièrement de leur mari 

ou petit ami

Á Les tentations de recourir ¨ lõ®pargne pour les d®penses 

courantes sont fortes. Les utilisateurs cherchent par tous 

les moyens à garder lõargent ¨ distancemais manquent 

dõoutils appropri®s

Mon petit ami me donne
de lõargent chaque matin 

pour le transport et la 
nourriture. Parfois je mange 

moins et je mets de côté.
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Quelles Implications pour lõ£cosyst¯me ? 

Enseignements Clés Questions

Les utilisateurs ont acc¯s ¨ peu dõoutils 

financiers permettant de protéger la 

confidentialité de leurs pratiques financières. 

Comment garantir le caractère privé de 

lõargent vis-à-vis de lõentourage? 

Le téléphone mobile est un outil majeur 

dõacc¯s au r®seau social et de soutien 

financier, mais il coûte cher et les fonds ne sont 

pas toujours reçus sur le téléphone.

Comment renforcer les synergies entre le 

t®l®phone, le r®seau social et lõargentafin de 

créer une expérience digitale complète?  

Il y a une tension entre le d®sir dõautonomie 

financière vis -à -vis du r®seau social et lõaversion 

aux risques associés au crédit. 

Comment concevoir un outil qui permette 

dõacc®der ¨ dõautres sources dõemprunt que 

lõenvironnement social proche tout en 

dépassant la peur du crédit ? 

Lõapp®tence ¨ lõ®pargne est forte mais les 

outils pour maintenir une discipline dõ®pargne 

et réduire les tentations, limités. 

Comment concevoir un outil qui permette 

dõencourager la discipline dõ®pargne?
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2. Arbitrage entre

les Instruments Financiers
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Assetou , Commerçante au 

march® dõAdjamé
Assetou réalise des dépôts sur
son compte bancaire une fois
par mois. Parallèlement, elle
épargne au jour le jour auprès
dõuncollecteur (système signé
signé ) quõellerémunère .

Le prix est généralement cité comme un critère déterminant dans le choix des instruments 
financiers. En réalité, le prix importe moins que la pertinence et la qualité du service rendu

Critères de Sélection des Instruments Financiers

Assetou sait que le collecteur dõ®pargneest plus
cher que sa banque (qui rémunère son épargne),
ou un compte mobile money (qui permet le
stockage sécurisé des fonds à moindre coût) .

Pourtant, le prix perçu du collecteur est faible : la
relation de confiance, une pratique ancestrale du
marché, la commodité (il se déplace) sont des
atouts supérieurs au prix.

ÁLe prix, souvent cité comme une barrière à 

lõadoption des services financiers, sous-entend en 

réalité une évaluation plus complexe des 

instruments les uns par rapport aux autres

ÁLe prix est évalué à la pertinence du service dans 

le quotidien des utilisateurs: « Quelle fonction 

remplit cet outil par rapport à celui -ci ? »

ÁLe prix perçu est dõautant plus faible que la 

proposition de valeur du service est forte

Les frais ne me gênent pas.

Cõest moi qui ai besoin de mon opérateur 
et pas le contraire

Léa, souscripteur à un compte Mobile Money


